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ABSTRACT 


A collection of parasitic nematodes of amphibians and reptiles from Cameroon. 
I. Trichostrongyloidea (Nematoda). — In this paper, the authors describe five new species 
of the genus Oswaldocruzia in Amphibians and Reptiles from Cameroon: O. gassmannae 
n. sp. in Chamaeleo wiedersheimi, O. perreti n. sp. in Bufo latifrons, O. gracilipes n. sp. 
in Bufo gracilipes, O. cricogaster n. sp. in Phrynobatrachus cricogaster and O. johnstoni 
n. sp. in Pedropedetes johnstoni. They discuss the high rank of specificity of these Nema- 
todes, the archaic characters of the genus Oswaldocruzia and his relationships with 
Molineus. The diversification of the synloph is particularly emphasized. 


INTRODUCTION 


Lors de deux missions au Cameroun ! en 1972 et 1973, Mme Michelle Miremad- 
Gassmann (Institut de Zoologie, Université de Neuchâtel) et le D' Jean-Luc Perret 
(Muséum d'Histoire naturelle de Genève) ont réuni une importante collection d'Hel- 
minthes parasites d’Amphibiens et de Reptiles. Les Trématodes et les Monogènes ont 
fait l’objet de deux publications: GASSMANN (1975); MURITH et al. (1978). Cette première 
note consacrée aux Nématodes traite des Trichostrongyloïdes du genre Oswaldocruzia 


tł Recherches ayant bénéficié du subside 3.651.71 du Fonds national suisse de la recherche 
scientifique. 
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Travassos, 1917, présents chez six Amphibiens appartenant à 4 genres et chez deux 
Chamaeleo. 

Le matériel étudié fait partie des collections du Muséum de Genève; des paratypes 
ont été déposés au Muséum de Paris. 


I. DESCRIPTION DES ESPÈCES 


Tous les spécimens décrits ont en commun un certain nombre de caractères que 
nous indiquons ci-dessous: 


1. Synlophe: Contrairement à ce que nous avons pu observer dans de nombreux 
groupes, la plupart des crêtes cuticulaires naissent le long des champs médians et non 
le long des champs latéraux. Les autres crêtes naissent derrière la vésicule céphalique. 


2. Tête: En vue apicale, la tête porte deux amphides, six grosses papilles labiales 
externes et quatre papilles céphaliques. La bouche est triangulaire. Il existe une petite 
dent dorsale, qui est l’aboutissement du conduit de la glande œsophagienne. Celle-ci 
est le plus souvent visible sur les spécimens examinés. 


3. Les glandes excrétrices sont toujours très développées et le sinus excréteur 
très court. 


4. Les deirides sont peu développées et arrondies, sauf dans le cas où il existe 
des ailes latérales. Elles sont alors en forme de bâtonnet. 


5. Caractères du mâle: 

— La côte dorsale est toujours divisée en 2 fois 3 rameaux (côtes 9-10 et phasmides 
individualisées). 

— Les spicules ont cinq branches qui naissent dans leur quart postérieur et sont 
enfermés dans une membrane. 


— Le cône génital est de forme triangulaire. Sa base est aussi large ou plus large 
que sa hauteur. La papille zéro est allongée, les 2 papilles sept sont recourbées 
à leur extrémité. 


6. Caractères de la femelle: 


— L'ovéjecteur est d’un type particulier. D’une part, la trompe est très courte. 
D’autre part, il existe entre la trompe et la branche utérine, une portion spécialisée, 
où les cellules sont très hautes et qui rappelle la morphologie de la paroi entre 
la branche utérine et l’oviducte; nous l’appellerons portion intermédiaire. 

— Les phasmides sont toujours très visibles. 


— La pointe caudale est présente. 


Toutes les espèces du Cameroun étudiées dans cette note sont donc très proches 
les unes des autres et les cinq espèces où les mâles sont connus s’opposent à toutes les 
espèces décrites jusqu’à maintenant par l’anatomie des spicules: division en 5 branches 
ne s’effectuant que sur le quart postérieur du spicule. La seule exception est constituée 
par O. chameleonis Hörchner, 1963, parasite de Caméléons malgaches, qui présente 
Ce Caractère. 

Les diagnoses spécifiques peuvent donc être limitées aux caractères distinctifs 
opposant entre elles ces six espèces. Les deux espèces connues seulement par les femelles 
seront différenciées par les caractères très originaux des synlophes. 
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Oswaldocruzia gassmannae n. sp. 


Matériel type: 1 &, un morceau antérieur MHNG 973.102. 

Hôte: Chamaeleo wiedersheimi Nieden. 

Localisation: intestin. 

Origine géographique: Nsoung (Nkongsamba), 30.3.1973 

Autre matériel: 3 parties postérieures de femelles, une partie antérieure (coparasite 
d’'Oswaldocruzia sp. n° 2) MHNG 973.104. 

Même hôte, même localisation, même origine géographique (27.3.1973). 


Description : 

Synlophe: dans les deux sexes, le corps est parcouru longitudinalement par des 
crêtes cuticulaires au nombre de 29 chez le mâle, 53 chez la femelle dans la partie moyenne 
du corps. Elles disparaissent à environ 550 um en avant de la vulve chez la femelle. 
En coupe transversale, ces crêtes ont une forme arrondie, ce qui donne l'impression 
d’ondulations, chaque crête étant séparée de la suivante par une dépression de même 
importance. Il existe de très légers soutiens chitinoïdes en forme de bâtonnets. Les 
crêtes sont de taille subégale et espacées régulièrement, sauf au niveau des champs 
latéraux où l’écart est plus grand (fig. 1, B, ©). 

Mâle holotype: chez le mâle holotype long de 6,5 mm et large de 80 um dans sa 
partie moyenne, la vésicule céphalique est haute de 90 um sur 45 um de large. Anneau 
nerveux et pore excréteur situés respectivement à 190 um et 260 um de l’apex. Deirides 
au même niveau. Œsophage long de 350 um (œsophage musculaire: 125 um; œsophage 
glandulaire: 225 um; fig. 1, A). 

Côtes 4 épaisses presque de même longueur que les 3, côtes 8 naissant à la racine 
de la côte dorsale. Lobe dorsal peu marqué. Cône génital haut de 23 um sur 21 um à 
sa base (fig. 1, H, I). Spicules sub-égaux, ailés, longs de 210 um. Leur extrémité distale 
est divisée en 5 branches enfermées dans une membrane. La branche dorsale est pointue. 
La branche latéro-ventrale externe est en forme de pied. La branche latéro-dorsale est 
épaisse et arrondie. Les deux branches latérales sont fines et pointues (fig. 1, D, E). 

Femelle; morceau antérieur: vésicule céphalique haute de 65 um sur 40 um de large. 
Anneau nerveux, pore excréteur et deirides situés à 190 um, 310 um, 327 um (deiride 
gauche) et 350 um (deiride droite) de l’apex. Œsophage long de 420 um. 

Morceau postérieur: large de 150 um; vulve située à 4,5 mm de la pointe caudale. 
Vagina vera: 70 um. Branche génitale antérieure: vestibule, 200 um; sphincter, 50 um; 
trompe, 50 um (portion intermédiaire non vue), utérus: 3,5 mm. Branche génitale 
postérieure: vestibule, 140 um; sphincter, 35 um; trompe, 35 um; portion intermédiaire, 
75 um; utérus, 1,4 mm. La branche utérine antérieure contient 23 œufs, la branche 
postérieure 31, hauts de 70 um sur 40 um (fig. 1, F). 

Queue longue de 325 um, avec pointe caudale de 19 um. Phasmides à 120 um de 
la pointe caudale (fig. 1, G). 


Discussion : 


L'espèce la plus proche de nos spécimens est O. chameleonis : les mensurations et 
la disposition générale des côtes bursales sont comparables. 

Les parasites africains s’en distinguent cependant par des côtes 4 épaisses et de 
même taille que les côtes 3, par un lobe dorsal très réduit et par la branche latéro-ventrale 
externe du spicule qui est en forme de pied. 

Nous pensons donc que l’espèce est nouvelle et nous proposons de la nomme 
Oswaldocruzia gassmannae n. sp. en la dédiant à Mme M. Miremad-Gassmann 
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FIG. L. 


Oswaldocruzia gassmannae n. sp. À, ĝ, extrémité antérieure, vue ventrale. B, C, coupe transversale 

au milieu du corps, successivement chez le & et la ©. D, &, spicule droit disséqué, vue ventrale. 

E, détail des 5 pointes du spicule. F, ®, région de la vulve et de l’ovéjecteur, vue latérale droite. 

G, y, queue, vue latérale gauche. H, g, bourse caudale, vue ventrale. I, &\, détail des côtes dorsale 

et externo-dorsales, vue ventrale. Echelles: A, F, G: 150 um; B, E: 40 um; C, D: 80 um; H: 
100 um; 1: 50 um. 
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Oswaldocruzia sp. n° 1 


Matériel étudié: 1 9 (coparasite d’Oswaldocruzia gassmannae) MHNG 973.104. 
Hôte: Chamaeleo wiedersheimi Nieden. 


Localisation: intestin. 


Origine géographique: Nsoung (Nkongsamba), 27.3.1973 


Description : 


Synlophe: Le corps est parcouru longitudinalement, non par des arêtes cuticulaires, 
mais par de fines ondulations visibles seulement à un fort grossissement. Au milieu 
du corps, on compte 43 ondulations espacées plus ou moins régulièrement (fig. 2, E). 
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Oswaldocruzia sp. no. 1,9. À, extrémité antérieure, vue ventrale. B, extrémité caudale, vue ventrale. 
C, queue, vue latérale gauche. D, région de la vulve et de l'ovéjecteur, vue latérale droite. 
E, coupe transversale au milieu du corps. Echelles: A, C, D: 150 um: B: 80 um; E: 40 um 
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La femelle mesure 7,8 mm et est large de 120 um dans sa partie moyenne. Vésicule 
céphalique haute de 100 um sur 35 um de large. Anneau nerveux, pore excréteur et 
deirides situées à 195 um, 370 um et 405 um de l’apex. Œsophage long de 380 um 
(fig. 2, A). : 

Queue longue de 240 um avec une pointe caudale de 22 um (fig. 2, C). Phasmides 
situées à 100 um de la pointe caudale (fig. 2, B). La vulve s'ouvre à 2,5 mm de la pointe 
caudale. Vagina vera: 50 um. Branche génitale antérieure: vestibule, 90 um; sphincter, 
40 um; trompe, 25 um; portion intermédiaire, 65 um; utérus: 1,37 mm, contenant 
26 œufs. Branche génitale postérieure: vestibule, 90 um; sphincter, 40 um; trompe, 
25 um; portion intermédiaire, 55 um; utérus, 1,4 mm, contenant 29 œufs. Les œufs sont 
hauts de 75 um sur 45 um de large (fig. 2, D). 


Discussion : 

Bien que n’ayant qu’un seul spécimen Ẹ à notre disposition, il nous paraît possible 
de ranger l’espèce dans le genre Oswaldocruzia, car les caractères de la tête, de l’ovéjecteur 
et du synlophe, ainsi que la présence d’une pointe caudale sont comparables à ceux des 
autres espèces. 

Elle se distingue des autres espèces camerounaises par son synlophe à peine diffé- 
rencié. 

Six espèces d’Oswaldocruzia sont actuellement connues d’Afrique et de Madagascar. 
Ce sont, outre O. chameleonis Hörchner, 1963, déjà citée, O. agamae Sandground, 1930, 
parasite de lézards en Afrique centrale; O. loveridgei Sandground, 1936, parasite de 
lézards en Afrique; O. mazzai Travassos, 1935, parasite d’Amphibiens en Afrique du 
Sud: O. natalensis Walton, 1935, parasite de Ranidés au Natal; O. legendrei Chabaud 
et Brygoo, 1962, parasite de Caméléons à Madagascar. 

Seul le synlophe de cette dernière espèce est connu et différent de celui de nos 
spécimens. La diagnose avec les 5 autres espèces, dont les femelles sont très peu décrites 
et souvent non figurées, est impossible. 

Cependant, étant donné le caractère très endémique de chacune des espèces déter- 
minables du Cameroun, il est peu vraisemblable que celle qui nous occupe soit référable 
à l’une ou l’autre des espèces déjà nommées; mais n’ayant pas de mâle dans le matériel, 
nous la désignons sous le nom d’Oswaldocruzia sp. no 1. 


Oswaldocruzia sp. n° 2 


Matériel type: 3 9, 1 © en 2 morceaux MHNG 973.103. 
Hôte: Arthroleptis adolfifriederici Nieden. 

Localisation: intestin. 

Origine géographique: Nsoung (Nkongsamba), 30.3.1973 


Description : 


Synlophe: le corps est parcouru longitudinalement par des arêtes cuticulaires 
peu marquées, au nombre de 45 au milieu du corps. Ces arêtes sont espacées à peu près 
régulièrement et orientées perpendiculairement à la paroi du corps (fig. 3, C). Elles 
disparaissent au niveau de la queue. 

Chez une femelle longue de 9 mm et large de 200 um dans sa partie moyenne, la 
vésicule céphalique est haute de 75 um sur 30 um de large. Anneau nerveux, pore excré- 
teur et deirides situés respectivement à 215 um, 355 um et 385 um de l’apex. Œsophage 
Jong de 395 um (fig. 3, A). 
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Queue longue de 240 um avec une pointe caudale de 15 um (fig. 3, B). Phasmide 
gauche située à 65 um de la pointe caudale, phasmide droite à 55 um (fig. 3), D). La vulve 
s’ouvre à 3,2 mm de la pointe caudale. Vagina vera: 40 um. Branche génitale antérieure: 
vestibule, 90 um; sphincter 30 um; trompe, 20 um; portion intermédiaire, 50 um; utérus, 
1,95 mm, contenant 98 œufs. Branche génitale postérieure: vestibule, 90 um; sphincter, 
30 um; trompe, 20 um; portion intermédiaire, 35 um; utérus, 2,2 mm, contenant 98 œufs. 
Les œufs sont hauts de 75 um sur 45 um de large (fig. 3, E). 


LUEUR 


Fi 3. 


Oswaldocruzia sp. no. 2, 9. A, extrémité antérieure, Vue ventrale. B, extrémité postérieure, vue 

latérale gauche. C, autre spécimen 9, coupe transversale au milieu du corps. D, extrémité caudale, 

vue ventrale. E, région de la vulve et de l’ovéjecteur, vue latérale gauche. Echelles: A: 100 um: 
B: 200 um; C, D: 80 um; E: 150 um. 


Discussion : 


Pour les mêmes raisons que plus haut, il nous paraît possible de rattacher ces 
spécimens au genre Oswaldocruzia. L’ovéjecteur est proche de celui d'Oswaldocruzia 
sp. no l, mais les branches utérines contiennent de très nombreux œufs répartis sur 
trois files. De plus, le synlophe est différent, car c’est la seule espèce où il existe de véri- 
tables arêtes cuticulaires. 

Comme dans le cas précédent, la comparaison avec les 5 espèces africaines ou mal- 
gaches, dont les femelles sont mal connues et les synlophes non décrits, est impossible. 
Etant donné l’endémicité des formes camerounaises, l'identité avec une des 5 espèces déjà 
décrites est peu vraisemblable, mais, n'ayant pas de mâles dans ce matériel, nous le 
désignons sous le nom d’Osw'aldocruzia Sp. no 2. 
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Oswaldocruzia perreti n. sp. 


Matériel étudié: 3 4, 2 MHNG 972.102. 

Hôte: Bufo latifrons Boul. 

Localisation: intestin 

Origine géographique: Ndoungué (Nkongsamba), 17.11.1972 


Description : 


Synlophe: dans les deux sexes, le corps est parcouru longitudinalement par des 
crêtes cuticulaires au nombre de 35 chez le mâle et de 61 chez la femelle dans la partie 
moyenne du corps. Elles s'étendent jusqu’au niveau de la bourse caudale chez le mâle 
et jusqu’à l’extrémité caudale chez la femelle. 

En coupe transversale, ces crêtes ont la forme d’ondulations. Il n’y a pas de soutien 
chitinoïde, mais l'épaisseur de la cuticule peut donner cette impression. Les crêtes sont 
de taille sub-égale et espacées régulièrement, sauf au niveau des champs latéraux où 
l’écart est plus grand (fig. 4, E). 

Tête: fig. 4, B, C, D. 

Mâle: chez un mâle long de 5,7 mm et large de 85 um dans sa partie moyenne, la 
vésicule céphalique est haute de 70 um x 30 um. Anneau nerveux, pore excréteur et 
deirides situés respectivement à 180 um, 290 um, 300 um (deiride gauche) et 315 um 
(deiride droite) de l’apex (fig. 4, F). Œsophage long de 330 um (fig. 4, A). Bourse caudale 
figurée en 4, K. Côtes 4 presque de la même longueur que les côtes 3 et 6. Côtes 8 naissant 
à la racine de la dorsale. Lobe dorsal bien individualisé. Cône génital haut de 28 um 
sur 40 um à sa base. Spicules sub-égaux, ailés, longs de 180 um. Leur extrémité distale 
est enfermée dans une membrane et divisée en 5 branches. 

La branche dorsale et les deux branches latéro-dorsales sont rectilignes. La branche 
latéro-ventrale externe a la forme d’une tête d’oiseau, la branche latéro-ventrale interne 
est recourbée (fig. 4, J). 

Femelle: chez une femelle longue de 14,5 mm et large de 150 um dans sa partie 
moyenne, la vésicule céphalique est haute de 80 um sur 45 um de large. Anneau nerveux, 
pore excréteur et deirides situés respectivement à 190 um, 380 um, 380 um (deiride gauche) 
et 390 um (deiride droite) de l’apex. Œsophage long de 390 um. 

La vulve s'ouvre à 4,9 mm de la pointe caudale. Vagina vera: 50 um. Branche génitale 
antérieure: vestibule, 130 um; sphincter, 30 um; trompe, 30 um; portion intermédiaire, 
50 um; utérus, 2,8 mm, contenant 103 œufs; branche génitale postérieure: vestibule, 
120 um; sphincter, 30 um; trompe, 30 um; portion intermédiaire, 50 um; utérus, 3 mm, 
contenant 96 œufs. Les œufs, au stade morula, sont disposés sur deux files et mesurent 
75 um x 45 um (fig. 4, G). 

Queue longue de 280 um, avec une pointe caudale de 20 um (fig. 4, T). 


Discussion : 


L'espèce est proche d’Oswaldocruzia gassmannae par le synlophe constitué de crêtes 
en forme d’ondulations et par la disposition générale de la bourse caudale. 

Elle est cependant facile à distinguer par l’anatomie du spicule, avec, en particulier, 
la branche latéro-ventrale externe en forme de tête d'oiseau, par son ovéjecteur, avec 
un vestibule long et étroit, et par ses très nombreux œufs. 

Nous pensons donc que cette espèce est nouvelle et nous proposons de la nommer 
Oswaldocruzia perreti n. sp. en la dédiant au D" J.-L. Perret. 
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FiG. 4. 


Oswaldocruzia perreti n. sp. A, 4, extrémité antérieure, vue latérale gauche. B, %, tête en vue 

sublatérale gauche. C, D, autre spécimen 9, tête en vue apicale, successivement en profondeur 

et au niveau des papilles céphaliques. E, §, coupe transversale au milieu du corps. F, 5. détail 

du pore excréteur et des deirides, vue ventrale. G, ®, région de la vulve et de lovéjecteur, vue 

latérale droite. H, &, détail du cône génital. I, ®, queue, vue latérale gauche. J, 5, spicule gauche 

disséqué, vue ventrale. K, g, bourse caudale, vue ventrale. Echelles: A: 100 um; B. €, D, E, 
H, J: 40 um: F, K: 50 um; G. 1: 150 um. 
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Oswaldocruzia gracilipes n. sp. 


Matériel étudié: 2 4, 2 9, une partie postérieure de &\, fragments de ©, MHNG 972.103. 
Hôte: Bufo gracilipes Boul. 

Localisation: intestin. 

Origine géographique: Ilanga (Eséka), 14.11.1972 


Description : 


Synlophe: il est pratiquement identique à celui de l’espèce précédente en ce qui 
concerne la taille des crêtes, leur espacement et leur orientation. On compte 34 crêtes 
chez le mâle (au lieu de 35) et 52 chez la femelle (au lieu de 61) (fig. 5, E). Les crêtes 
disparaissent en avant de la bourse caudale chez le mâle et s'étendent jusqu’à la queue 
chez la femelle. 

ét iem 5, C 

Mâle: chez un mâle long de 5,6 mm et large de 85 um dans sa partie moyenne, 
la vésicule céphalique est haute de 60 um sur 35 um de large. Anneau nerveux, pore 
excréteur et deirides situés respectivement à 215 um, 355 um (deiride droite) et 375 um 
(deiride gauche) de l’apex. Œsophage long de 425 um. 

Bourse caudale figurée en 5, G. Côtes 5 et 6 nettement plus longues que les côtes 2 
et 3. Côtes 4 plus courtes que les autres côtes. Côtes 8 naissant sur la côte dorsale. Lobe 
dorsal bien individualisé. Spicules sub-égaux, ailés, longs de 165 um. Leur extrémité 
distale est enfermée dans une membrane et divisée en 5 branches à extrémité pointue, 
la dorsale étant la plus longue (fig. 5, B). 

Femelle: chez une femelle longue de 11 mm et large de 110 um dans sa partie 
moyenne, la vésicule céphalique est haute de 80 um sur 40 um de large. Anneau nerveux, 
pore excréteur et deiride droite situés respectivement à 160 um, 360 um et 360 um de 
l’apex. Deiride gauche à 375 um. Œsophage long de 425 um (fig. 5, A). 

La vulve s’ouvre à 2,9 mm de la pointe caudale. Branche génitale antérieure: vesti- 
bule, 90 um; sphincter, 40 um; trompe, 50 um; portion intermédiaire, 50 um; utérus, 
1,8 mm, contenant 32 œufs. Branche génitale postérieure: vestibule, 75 um; sphincter, 
30 um; trompe, 30 um; portion intermédiaire, 50 um; utérus, 1,6 mm, contenant 22 œufs. 
Les œufs, hauts de 75 um sur 60 um, sont au stade morula (fig. 5, F). 

Queue longue de 270 um, avec une pointe caudale de 15 um. Phasmides situées 
à 60 um de la pointe caudale (fig. 5, D). 


Discussion : 


Bien que le synlophe soit identique à celui d’O. gassmannae et O. perreti, nos 
spécimens se différencient par des côtes 5 et 6 beaucoup plus longues que les côtes 2 
et 3 et par la forme des branches des spicules qui sont toutes pointues. 

Nous pensons donc que ces spécimens sont nouveaux et nous proposons de les 
nommer Oswaldocruzia gracilipes n. sp. 


Oswaldocruzia cricogaster n. sp. 


Matériel étudié: 1 3, 2 9 MHNG 972.104. 

Hôte: Phrynobatrachus cricogaster Perret. 
Localisation: intestin. 

Origine géographique: Foto (Dschang), 25.11.1972 
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Description : 

Synlophe: dans les deux sexes, le corps est parcouru longitudinalement par des 
crêtes cuticulaires au nombre de 22 chez le mâle et 47 chez la femelle au milieu du corps. 
Elles disparaissent au niveau de la bourse caudale chez le mâle et au niveau de l’anus 
chez la femelle. Il n’existe pas de soutien chitinoïde. Chez le mâle, dans la première 


100 pm 


40 pm 


150 um 


EIG 3o 


Oswaldocruzia gracilipes n. sp. À, ®, extrémité antérieure, vue ventrale. B, 5, spicule gauche 

disséqué. C, ©, tête en vue apicale. D, ®, queue, vue latérale gauche. E, §, coupe transversale 

au milieu du corps. F, ®, région de la vulve et de l’ovéjecteur, vue ventrale. G, §, bourse caudale 
vue ventrale. Echelles: A, D: 100 um; B, C, E, G: 40 um; F: 150 um. 
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Un 


moitié du corps, les deux crêtes situées en face des champs latéraux forment des ailes 
(fig. 6, I). Les autres crêtes sont de taille sub-égale et espacées régulièrement. Chez la 
femelle, il n’existe pas d'ailes, toutes les crêtes sont sub-égales et leur espacement est 
à peu près régulier (fig. 6, G). 

Tête: fig. 6, D. 

Mâle: chez le mâle, long de 1,9 mm et large de 55 um dans sa partie moyenne, 
la vésicule céphalique est haute de 50 um sur 30 um de large. L’anneau nerveux, le 
pore excréteur et les deirides sont situés respectivement à 100 um, 160 um, 165 um 
(deiride droite) et 170 um (deiride gauche) de l’apex. Œsophage long de 190 um. 

Bourse caudale figurée en 6, H. Côtes 4 très courtes. Côtes 8 naissant sur la côte 
dorsale. Celle-ci est très épaisse. Le lobe dorsal est très marqué. Cône génital haut 
de 18 um sur 20 um à sa base (fig. 6, H). Spicules ailés, sub-égaux, longs de 130 um. 
Leur extrémité distale est divisée en cinq branches enfermées dans une membrane. 
La branche latéro-ventrale interne est coudée à son extrémité, la branche dorsale est 
pointue; les autres branches sont recourbées (fig. 6, E). 

Femelle: chez une femelle longue de 3,3 mm et large de 90 um dans sa partie moyenne, 
la vésicule céphalique est haute de 65 um sur 30 um de large. Anneau nerveux, pore excré- 
teur et deirides situés respectivement à 120 um, 210 um et 225 um de l’apex. Œsophage 
long de 310 um (fig. 6, A). 

La vulve s'ouvre à 1,15 mm de la pointe caudale. Vagina vera: 28 um. Branche 
génitale antérieure: vestibule, 55 um; sphincter, 25 um; trompe, 20 um; utérus, 600 um, 
contenant 6 œufs. Branche génitale postérieure: vestibule, 55 um; sphincter, 25 um; 
trompe, 20 um; utérus, 550 um, contenant 6 œufs. Les œufs, au stade morula, sont hauts 
de 72 pm sur 50 um (fig. 6, F) 

Les portions intermédiaires n’ont pas été bien vues. Nous avons seulement observé 
une partie de la portion antérieure. 

Queue longue de 135 urn, avec une pointe caudale de 13 um (fig. 6, C). Phasmides 
à 55 um de la pointe caudale (fig. 6, B). 


Discussion : 


Cette espèce se différencie immédiatement des autres par son synlophe. En effet, 
il ne s’agit plus, chez le mâle, d’ondulations, mais de véritables crêtes, l’espace occupé 
par chaque dépression étant plus important que celui occupé par chaque crête. 

Les ailes, présentes dans la partie antérieure du corps, n’existent pas chez les autres 
espèces. 

De plus, le lobe dorsal est nettement plus individualisé, les branches des spicules 
ont une forme différente et les œufs sont en très petit nombre. 

Nous considérons donc cette espèce comme nouvelle et proposons de la nommer 
Oswaldocruzia cricogaster n. sp. 


Oswaldocruzia johnstoni n. sp. 


Matériel étudié: 1 4, 4 9, MHNG 972.105. 

Hôte: Pedropedetes johnstoni Boul. 

Localisation: intestin. 

Origine géographique: Kala (Yaoundé), 6.11.1972 


Description : 


Synlophe: dans les deux sexes, le corps est parcouru longitudinalement par des 
crêtes cuticulaires au nombre de 33 chez le mâle et 30 chez la femelle au milieu du corps. 
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FIG. 6. 


Oswaldocruzia cricogaster n. sp. À, ®, extrémité antérieure, vue latérale gauche. B, 9, extrémité 

caudale, vue ventrale. C, ©, queue, vue latérale droite. D, ©, tête, vue apicale. E, &, pointes des 

spicules non disséqués, vue ventrale. F, Q, région de la vulve et de l'ovéjecteur, vue latérale 

droite. G, ®, coupe transversale au milieu du corps. H, §, bourse caudale, vue ventrale. 1, 5 

coupe transversale dans la moitié antérieure du corps. Echelles: A: 50 um; B, D, E, G, H, I 
100 um; C, F: 50 um. 
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Elles disparaissent au niveau de la bourse caudale chez le mâle et de la queue chez la 
femelle. En coupe transversale, les crêtes n'apparaissent pas ondulées, mais très pointues. 
Dans la partie antérieure du corps, en avant de l’œsophage, les deux crêtes situées en face 
de chaque champ latéral sont très développées et il existe un gradient de taille des crêtes 
latéro-médian. Les crêtes dorsales sont absentes (fig. 7, B). Progressivement, les crêtes 
dorsales apparaissent, tandis que les crêtes latérales diminuent de taille (fig. 7, E), jusqu’à 
devenir à peu près égales aux autres crêtes au milieu du corps. A ce niveau, les crêtes sont 
espacées régulièrement (fig. 7, A, H). 

Tew: Ne m I 

Mâle: chez le mâle long de 4,6 mm et large de 80 um dans sa partie moyenne, la 
vésicule céphalique est haute de 55 um sur 30 um de large. Anneau nerveux, pore excré- 
teur et deirides situés respectivement à 130 um, 250 um, 245 um (deiride droite) et 258 um 
(deiride gauche) de l’apex. Œsophage long de 350 um. 

Côtes 4 plus courtes et nettement séparées des côtes 2 et 3. Côtes 8 naissant sur la 
côte dorsale. Lobe dorsal peu marqué (fig. 7, G). Cône génital haut de 16 um sur 25 um 
à sa base (fig. 7, J). Spicules ailés, sub-égaux, longs de 160 um. Leur extrémité distale 
est divisée en 5 branches enfermées dans une membrane. Il n’existe qu’une branche 
latéro-externe, mais trois branches latéro-internes, une dorsale, recourbée à son extré- 
mité, et deux ventrales, ayant un tronc commun, et très fines (fig. 7, K). 

Femelle: chez une femelle longue de 9,3 mm et large de 130 um dans sa partie 
moyenne, la vésicule céphalique est haute de 70 um sur 45 um de large. Anneau nerveux, 
pore excréteur et deirides situés respectivement à 150 um, 290 um, 300 um (deiride droite) 
et 330 um (deiride gauche) de l’apex. Œsophage long de 370 um (fig. 7, C). 

La vulve s'ouvre à 2,6 mm de la pointe caudale. Vagina vera: 45 um. Branche génitale 
antérieure: vestibule, 110 um; sphincter, 30 um; trompe, 22 um; portion intermédiaire, 
68 um; utérus, 2 mm, contenant 41 œufs. Branche génitale postérieure: vestibule, 105 um; 
sphincter, 25 um; trompe, 20 um; portion intermédiaire, 52 umi; uen Sn 
contenant 46 œufs. Les œufs, au stade morula, sont hauts de 75 um sur 47 um de large 
(fig. 7, D). 

Queue longue de 220 um, avec une pointe caudale de 10 um. Phasmides à 70 um 
de la pointe caudale (fig. 7, F). 


Discussion : 


Le synlophe de cette espèce est proche de celui du mâle de l’espèce précédente. Mais, 
ici, de véritables crêtes et des ailes latérales existent dans les deux sexes. De plus, l’ana- 
tomie du spicule est particulière, avec une seule branche latéro-externe et 3 branches 
latéro-internes, dont les 2 ventrales ont un tronc commun. 

Les spécimens du Pedropedetes ne sont donc pas identifiables à une espèce déjà 
décrite; nous proposons de les nommer Oswaldocruzia johnstoni n. sp. 


II. CONCLUSIONS 
l. Faune étudiée 


La faune étudiée est très remarquable par sa haute endémicité et par sa forte spéci- 
ficité parasitaire. Chacun des hôtes paraît avoir son ou même ses Nématodes carac- 
téristiques. Ceci s'oppose à la faune européenne, par exemple, où nous trouvons le 
même Oswaldocruzia chez des hôtes très différents: Grenouilles, Crapauds, Tritons, etc... 

Cinq (et vraisemblablement sept) espèces étudiées sont également remarquables 
par leur grande homogénéité. Seule, une espèce de Caméléons malgaches peut en être 
rapprochée. 
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Oswaldocruzia johnstoni n. sp. À, d, coupe transversale au milieu du corps. B, $, coupe trans- 
versale au niveau des deirides. C, ©, extrémité, antérieure, vue ventrale. D, ş. région de la vulve 
| et de l’ovéjecteur, vue latérale droite. E, ©, coupe transversale à environ I mm en arrière de 

tête. F, ®, extrémité postérieure, vue latérale gauche. G, 5, bourse caudale, vue ventrale. H. 
coupe transversale au milieu du corps. l, ©, tête en vue apicale. J, 5, détail du cône g 
K, &, pointes du spicule droit, vue ventrale. Echelles: A, G: 50 um; B. E, H, L J, K: 4 


C: 100 um; D, F: 150 um. 


| 
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Ces caractéristiques s'expliquent aisément puisqu'il s’agit d’une faune de forêt 
et d'une faune de montagnes isolées. 


2. Genre Oswaldocruzia 


Le genre Oswaldocruzia parasite de Batraciens et de Reptiles, est étonnamment 
proche du genre Molineus, parasite de Mammifères archaïques. Les vestiges de la dent 
æœsophagienne, la complexité des spicules sont des éléments primitifs d’Oswaldocruzia, 
mais certains Molineus ont, de leur côté, des caractères très archaïques (sillon cervical, 
corona radiata). 

II s’agit donc, dans les deux cas, de groupes très archaïques, mais, par sa grande 
diversité spécifique, le genre Oswaldocruzia paraît encore doué d’un grand pouvoir 
évolutif. 


3. Le synlopne 


Alors que le synlophe est habituellement très caractéristique d’une sous-famille 
ou d’un genre, nous assistons chez Oswaldocruzia, comme chez Molineus, à la création 
et aux premières diversifications de cet appareil de fixation. 

Nous trouvons donc une diversité étonnante chez des espèces qui sont cependant 
proches les unes des autres. 


a) Oswaldocruzia sp. no 1 a un synlophe à peine différencié. La cuticule forme de 
très légères ondulations (fig. 2, E). 


b) O. gassmannae, O. perreti, O. gracilipes ont un synlophe constitué de crêtes 
arrondies, chaque crête est séparée de la suivante par une dépression de même importance, 


ce qui donne, en coupe transversale, impression d’ondulations cuticulaires régulières 
g. 1, B; 4, E; 5, E). 


c) O. johnstoni possède un synlophe constitué de crêtes cuticulaires aiguës. L'espace 


occupé par chaque dépression est plus important que celui occupé par chaque crête 
(fig. 7, H). 


d) O. cricogaster a un synlophe intermédiaire entre celui des 2 exemples précédents. 
La femelle possède encore des ondulations, tandis que, chez le mâle, bien que la crête 


reste arrondie, l’écart entre deux crêtes est plus grand que celui séparant deux dépressions 
(fig. 6, I, G). 


e) Oswaldocruzia sp. no 2 apparaît comme l’espèce la plus évoluée en ce qui 


concerne le synlophe, puisqu'elle possède de véritables arêtes cuticulaires (crêtes avec 
soutien chitinoïde) (fig. 3, C). 


RÉSUMÉ 


La description de 5 nouvelles espèces et de 2 Oswaldocruzia sp. parasites de Batra- 
ciens et de Caméléons du Cameroun nous permettent de confirmer le caractère archaïque 


du genre Oswaldocruzia Travassos, 1917 et ses grandes affinités avec le genre Molineus 
Cameron, 1923. 


Oswaldocruzia gassmannae n. sp., parasite de Chamaeleo wiedersheimi, proche d'O. 
chameleonis, s’en distingue par des côtes 4 épaisses, un lobe dorsal très réduit et 
la forme en pied de la branche latéro-ventrale externe du spicule. 


- Oswaldocruzia perreti n. sp., parasite de Bufo latifrons, a un synlophe identique 
à celui d’O. gassmannae, mais s’en distingue par la forme en tête d’oiseau de la 
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branche latéro-ventrale externe du spicule et la présence de très nombreux œufs 
dans ses branches utérines. 


Oswaldocruzia gracilipes n. sp. parasite de Bufo gracilipes, proche d`O. gassmannae 
et O. perreti par son synlophe, s’en différencie par des côtes 5 et 6 beaucoup plus 
longues que les côtes 2 et 3, et par la forme des branches du spicule, qui sont toutes 
rectilignes. 

Oswaldocruzia cricogaster n. sp., parasite de Phrynobatrachus cricogaster, se dis- 
tingue de toutes les autres espèces par l’anatomie du spicule avec une seule branche 
latéro-externe et trois branches latéro-internes, et par la présence d’un très petit 
nombre d’œufs dans les branches utérines. 


Oswaldocruzia johnstoni n. sp., parasite de Pedropedetes johnstoni, s'éloigne de toutes 
les autres espèces par son synlophe constitué dans les deux sexes de véritables 
crêtes cuticulaires. 
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